
agenda  Septembre – Décembre 2017  brèves  Un nouveau président du Comité des parties prenantes du puca – Une nouvelle 
secrétaire permanente du puca – Prix de thèse sur la ville - édition 2017 – Trois nouveaux programmes popsu – Les Annales de la 
recherche urbaine sur Persée – Démonstrateurs industriels pour la ville durable 2e session – Biens communs et territoire : enjeux et 
perspectives – Avant-Après : transformations littorales  entretien  avec Fabienne Fendrich, Directrice de l’École nationale supérieure 
d’architecture (ensa) de Normandie  librairie  Zoom sur « Comment la France a tué ses villes » – Les publications du puca et chez les 
éditeurs  dossiers  Densification en controverses – Les sites exceptionnels : quelle participation au développement local ?
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	 Ce numéro de Premier Plan s’intéresse 
au paysage. Le paysage est le patrimoine de 
ceux qui n’en n’ont pas : un bien commun 
inaliénable et une ressource fragile. Partie 
intégrante des processus de construction 
et d’aménagement durables, le paysage 
n’est jamais figé, mais parfois ignoré. Les 
deux dossiers de ce numéro l’abordent 
de manière différente. Le premier dossier 
évalue la valeur économique du paysage 
remarquable des sites exceptionnels, en 
abordant le nécessaire équipement d’accueil 

de visiteurs de plus en plus nombreux. Il met 
en regard la contribution de ces espaces au 
développement territorial et l’impact social 
et environnemental de leur exploitation 
touristique. Le second dossier s’intéresse 
au paysage ordinaire et à son évolution au 
fil du temps, en présentant les résultats des 
travaux de recherche commandés par le 
puca sur la densification et l’intensification 
« douces ». Le paysage bâti dialogue avec 
l’espace naturel. En marge des travaux 
présentés ici, pour illustrer les phénomènes 
de transformation des espaces construits, le 
Plan urbanisme construction architecture 
accompagne la mission photographique 
nationale dans sa démarche de comparaison 

de clichés des villes littorales aujourd’hui et 
il y a 50 ans. Attaché à la question spécifique 
de l’évolution du trait de côte, cet exercice 
révèle les effets paysagers des processus de 
construction et d’aménagement depuis 1950 
et fait prendre conscience d’une évolution 
difficilement perceptible au fil de l’eau. Le 
puca a vocation à placer les enseignements 
du passé au service des visions d’avenir 
dans les domaines de la construction, 
de l’architecture et de l’urbanisme. Sa 
capacité à proposer des démarches et des 
programmes d’anticipation est renforcée par 
son patrimoine de réflexions et de retours 
d’expériences sur des projets expérimentaux. 
Ce numéro l’illustre à nouveau, et ouvre une 

nouvelle question pour le Plan : comment 
aménager durablement les espaces menacés, 
en particulier les zones littorales, aux prises 
avec des pressions multiples foncières et 
démographiques, risques environnementaux, 
conflits d’usage et enjeux de préservation 
d’espèces fragiles, face auxquels les élus sont 
parfois démunis. L’appui à la conception de 
solutions d’aménagement et de stratégies 
foncières soutenables à long terme pour le 
littoral est une des pistes de travail du puca pour 
les mois à venir, qui contribuera aux réflexions 
sur l’adaptation au changement climatique.  

 Hélène PESKINE
Secrétaire permanente du puca
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Agenda
 

14-15 septembre 2017
Paris, cité de l’architecture  
et du patrimoine
Colloque international  
« Etre métropole dans  
un monde incertain »
jean-baptiste.marie@i-carre.net

19 septembre 2017
La Défense, Grande Arche 
« Séminaire Ville intelligente 2 - 
séance 3 : Transparence  
généralisée, filtrage ou  
déformation : ce que le big  
et l’open data donnent à voir  
de la ville »
francois.menard@developpement-durable.gouv.fr

19 septembre 2017
Tours, université François Rabelais
Remise du Prix de thèse  
sur la ville – 12e édition
lionel.martins@developpement-durable.gouv.fr

1er trimestre 2018
« L’international comme 
ressource et contrainte des 
modes de faire la ville-cité »
Conférence finale de présentation 
des résultats de recherche  
du programme
lionel.martins@developpement-durable.gouv.fr

1er trimestre 2018 
Maison d’architecture  
d’Ile-de-France, Paris
Cycle de trois soirées débats 
« Réhabilitation lourde des 
logements : enjeu d’architecture 
<> enjeu patrimonial »
christophe.perrocheau@i-carre.net

Consulter l’agenda sur  
www.urbanisme-puca.gouv.fr 

Pour en savoir plus : 
benedicte.bercovici@developpement-
durable.gouv.fr 
Tél. : 01 40 81 73 09 
Site internet du PUCA 
www.urbanisme-puca.gouv.fr
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Douarnenez en 1964 et 2016

La collection des Annales de 
la recherche urbaine – soit 
112 numéros depuis 1978 – est 
désormais accessible dans sa 
totalité et en texte intégral sur 
le portail de diffusion en ligne 
Persée. Il offre un accès libre et 
gratuit à des collections complètes 
de publications scientifiques 
(revues, livres, actes de colloques, 
publications en série, sources 
primaires, etc.) associé à une 
gamme d’outils de recherche et 
d’exploitation. Les Annales de la 

recherche urbaine ont été créées 
par le ministère de l’Équipement 
en 1979 pour faire connaître 
les travaux des chercheurs aux 
professionnels et les expériences 
des praticiens aux universitaires.
Publication du puca, elle a pour 
objectifs de faire connaître les 
recherches en sciences sociales sur 
la ville contemporaine et ce grâce 
à une vision pluridisciplinaire, à 
la fois théorique et de terrain, de 
chaque problème traité. Elle fait 
appel à toutes les disciplines des 

sciences sociales, construisant 
des numéros thématiques. 
L’illustration apportée par 
les auteurs ou par les agences 
photographiques contribue à 
ancrer le regard du lecteur dans la 
réalité évoquée par les textes. La 
revue fêtera ses 40 ans en 2018.
www.persee.fr
Pour plus d’informations :  
Bénédicte Bercovici 
benedicte.bercovici@developpement-durable.gouv.fr

À l’occasion de 
la deuxième 
session de 

l’appel à projets « Démonstrateurs 
industriels pour la ville durable » 
lancée le 27 janvier 2017, le ministère 
de la Transition écologique et solidaire 
et le ministère de la Cohésion des 
territoires ont annoncé les 7 nouveaux 
lauréats retenus : 5 nouveaux lauréats 
rejoignent les 16 démonstrateurs 
lauréats de la session 2015-2016 :
- SmartMargne porté par Omexom 
et I2R à Marmagne (Cher)
- cordees – Clichy Batignolles porté 
par Paris Batignolles Aménagement à 
Paris
- Cycle Terre porté par gpa à Sevran
- Capital Santé porté par la serm 
sa3m à Montpellier
- Maroni Lab porté par l’epfa 
Guyane à Saint-Laurent-du-Maroni
Deux candidatures lauréates de la 
première session de l’appel à projets 
élargissent leur périmètre ou leurs 
thématiques de projets :
- Rêve de Scènes Urbaines porté 
par l’association Rêve de Scènes 
Urbaines emmenée par Vinci à Plaine 
Commune, Sarcelles et Tours
- emul - Euroméditerranée 
Metropolitan Urban Lab – de l’epa 
Euroméditerranée avec la Métropole 
Aix-Marseille-Provence
Pour plus d’informations :  
www.urbanisme-puca.gouv.fr

Le projet scientifique « BIenS 
COmmuns et TErritoire » 
(biscote) porte sur le thème 
émergent des biens communs en 
tant que nouvelle approche de 
création et de gestion des ressources 
urbaines et territoriales. Il se 
décline en deux volets. Un volet 
théorique et conceptuel structuré 
autour de séminaires et d’échanges 
entre chercheurs, et avec des 
praticiens. Un volet plus empirique 
et opératoire construit autour de 

l’identification et de l’analyse de 
ces « nouveaux communs », et des 
initiatives y afférant en France et à 
l’étranger. L’objectif est d’alimenter 
les débats, de comprendre les 
logiques et processus à l’œuvre, et 
surtout d’identifier les difficultés et 
les bonnes pratiques en la matière.
Le projet regroupe le puca, l’eivp,  
le Lab’urba - l’Inra, Proximités, 
l’Umr sad-apt, l’ups.
Pour plus d’informations :  
Bertrand Vallet 
bertrand.vallet@developpement-durable.gouv.fr 
François Ménard  
francois.menard@developpement-durable.gouv.fr  
@ProjetBiscote

Donner à lire les transformations du 
paysage est, avec la valorisation du 
magnifique fonds ancien provenant 
du service photographique du 
ministère de la Reconstruction 
et de l’Urbanisme (mru) doté de 
plus de 70 000 clichés, l’enjeu 
principal, simple et pédagogique, 
que s’est donné la Mission nationale 
photographique au ministère de la 
Transition écologique et solidaire 
et au ministère de la Cohésion 
des territoires. Créée en 2015 par 
l’action conjointe de la direction de 
la Communication et la direction 
générale de l’Aménagement, du 
Logement et de la Nature, cette 
Mission a démarré ses travaux par 
l’arpentage du littoral, démontrant 
que cet espace exceptionnel, 
fragile et convoité, était loin d’être 
immuable, et que le trait de côte, 
ligne des plus hautes eaux marquant 

la frontière entre la mer et la terre, 
restait inexorablement mobile. 
Cent reconductions ont été effectuées 
sur les côtes métropolitaines entre 
2015 et 2016. Cette action a été 
commanditée par le Bureau du 
Littoral dans le cadre de la stratégie 
nationale de gestion intégrée du 
trait de côte. Le puca, nouvellement 
associé, souhaite constituer un moteur 
et un soutien à la Mission.
En savoir plus : 
 https://terra.developpement-durable.gouv.fr/
LaMediatheque-Photo/category/3811 
Mireille Guignard 
mireille.guignard@developpement-durable.gouv.fr

 recherche

Les Annales de la recherche urbaine sur Persée
 appel à projets

Démonstrateurs  
industriels pour la ville 
durable 2e session

 valorisation

Avant-Après : transformations littorales

Le jury du Prix de thèse sur la 
ville aperau/ Institut cdc pour la 
Recherche, Caisse des Dépôts / 
puca a désigné parmi les trente-six 
candidats au Prix :
- Grand Prix : Perrine Poupin  pour 
sa thèse de doctorat en sociologie  
“Action de rue et expérience 
politique à Moscou. Une enquête 
filmique”, thèse soutenue à l’ehess-
Centre d’Etude des mouvements 
sociaux-Centre d’Etudes des  mondes 
russe, caucasien et Centre européen
- Prix Spéciaux : Paul Citron pour sa 
thèse de doctorat en géographie “Les 
promoteurs immobiliers dans les 
projets urbains. Enjeux, mécanismes 

et conséquences d’une production 
urbaine intégrée en zone dense”,  
thèse soutenue à l’Université Paris 
I – Panthéon-Sorbonne, UMR 8504 
Géographie-Cités ;
- Antoine Courmont pour sa 
thèse de doctorat en science 
politique « Politique des données 
urbaines. Ce que l’open data fait 
au gouvernement urbain », thèse 
soutenue à l’Ecole Polytechnique 
Fédérale de Lausanne.
Pour plus d’informations :  
Patrice Aubertel 
patrice.aubertel@developpement-durable.gouv.fr 
Lionel Martins  
lionel.martins@developpement-durable.gouv.fr

Qu’est-ce que faire métropole ? 
Les défis pour les gouvernements 
métropolitains de demain sont 
nombreux. Faire métropole, c’est 
répondre aux transformations des 
villes et des territoires, répondre 
aux besoins de leurs habitants et 
de leurs entreprises, s’adapter aux 
changements climatiques et réduire 
les fragilités sociales ou les inégalités 

territoriales. C’est aussi créer une 
ville bas-carbone, mettre en place 
les conditions d’une éco-mobilité ou 
encore promouvoir des circuits courts 
et de l’innovation. Les problèmes 
nouveaux posés par l’urgence de 
la transition énergétique ajoutent 
de fortes incertitudes à celles qui 
résultaient de la mondialisation et 
des mutations technologiques et 
sociales du monde. Pour réfléchir 
à ces enjeux, popsu lance trois 
nouveaux programmes : popsu 
Monde visera l’élaboration de 

comparaisons internationales entre 
les métropoles traitant des questions 
de la gouvernance. popsu Métroples 
analysera la manière dont se 
construisent les projets métropolitains 
et comment s’organisent leurs liens 
avec les petites et moyennes villes 
et la métropole. Le programme 
questionnera la métropole dans 
ses solidarités urbaines, dans ses 
solidarités avec le territoire et dans 
sa faculté à intégrer la complexité 
périurbaine. popsu Territoires est 
construit en partenariat avec le bureau 

AD1 « Atelier des territoires » de la 
direction de l’Habitat de l’Urbanisme 
et des Paysages et ses partenaires, 
il focalisera son observation sur les 
petites et moyennes villes ou des 
territoires nécessitant une réflexion 
stratégique sur leur devenir. Jean-Marc 
Offner, Directeur général de l’Agence 
d’urbanisme de Bordeaux métropole 
Aquitaine (a’urba) présidera le Comité 
stratégique du Programme popsu.

Pour plus d’informations :  
Jean-Baptiste Marie  
jean-baptiste.marie@i-carre.net

 concours

Prix de thèse sur la ville – édition 2017
 nomination

Un nouveau président  
du Comité des parties 
prenantes du PUCA

 recherche-action

popsu : Déployer la recherche du local à l’international

Robert Herrmann, président de 
Strasbourg Eurométropole, adjoint 
au Maire de Strasbourg et président 
de l’Agence de développement et 
d’urbanisme de l’agglomération 
strasbourgeoise, a été nommé 
président du Comité des parties 
prenantes du puca.

Hélène Peskine, architecte 
urbaniste en chef de l’État, est la 
nouvelle secrétaire permanente 
du Plan urbanisme construction 
architecture - puca - et de la 
plate-forme de recherche et 
d’expérimentation sur l’énergie 
dans le bâtiment - Prebat. Elle 
remplace Emmanuel Raoul,  
appelé à de nouvelles fonctions.
Précédemment, Hélène Peskine 
a occupé la fonction de directrice 
adjointe de cabinet auprès de la 
ministre de l’Environnement, de 
l’Énergie et de la Mer.

nomination

Une nouvelle secrétaire 
permanente du puca

 séminaire

Biens communs et territoire : enjeux et perspectives



Entretien avec Fabienne Fendrich, Directrice de l’École nationale supérieure d’architecture (ENSA) de Normandie

La recherche fait progresser l’opérationnalité du métier d’architecte

Quel est l’apport des écoles d’archi-
tecture aux travaux de recherche et 
d’expérimentation du puca sur la ville 
et les territoires ?
Les écoles d’architecture sont des 
interlocuteurs naturels du puca.  
Des études sont souvent contractualisées 
entre ces dernières et le puca, comme 
c’est le cas à l’ensa de Normandie qui 
mène une recherche conjointe sur 
l’enseignement de la réhabilitation. 
Il s’agit d’un sujet important car la 
réhabilitation est au cœur des études 
architecturales d’aujourd’hui et demain. 
La question de l’enseignement de la 

réhabilitation elle-même est importante. Nos enseignements sont depuis longtemps 
structurés autour de cette question, et plus spécifiquement celle du patrimoine ordinaire.  
Nous possédons une expertise sur le sujet qui alimente la recherche du puca. 

Comment les écoles d’architecture peuvent-elles intégrer les données des tra-
vaux de recherche et d’expérimentation en architecture menés par le puca ? 
Comment ces travaux irriguent-ils la réflexion et l’enseignement au sein des 
écoles d’architecture ?
Les analyses que le puca tire de ces travaux de recherche nourrissent l’école, tant d’un 
point de vue pédagogique que pragmatique. Je trouve particulièrement intéressant, 
sur cette question de la réhabilitation notamment, le cheminement des recherches 
qui partent de cas concrets pour aller vers la théorie avant de revenir à l’opérationnel. 
En outre, ce travail mené avec le puca nous amène à échanger avec d’autres 
structures comme l’université polytechnique de Valence, en Espagne.
Tous ces échanges durant la phase de recherche puis de la journée de restitution des 
travaux nous donnent accès à une base de données pertinentes permettant à la fois de 
capitaliser les savoirs, de nous repositionner par rapport à ces derniers et de renouveler 
les approches pédagogiques. 
De manière plus générale, les travaux du puca – en réalisant un inventaire sur des 
sujets thématiques et analytiques – fournissent un état de l’art utile aux enseignants 
et étudiants des écoles d’architecture. Le puca distille des connaissances qui 
contribuent à former la pensée des étudiants sur différents sujets. La recherche 
fait progresser l’opérationnalité du métier d’architecte. Les étudiants et le monde 
universitaire en ont besoin, au point que les écoles d’architecture se structurent de 
plus en plus autour de la recherche. Avec la réforme de 2005, nous sommes passés du 
métier d’architecte à la pratique architecturale qui ouvre sur des métiers divers, et ces 
métiers de l’architecture deviennent de plus en plus complexes. Aller de la pédagogie 
à la recherche, puis de la recherche à la formation initiale aide les étudiants à 
conceptualiser leur projet. Cela permet de les mettre en relation avec la complexité 
des métiers de l’architecture. C’est encore plus vrai pour les étudiants qui se lancent 
dans un doctorat. Leur double compétence opérationnelle et de chercheur est prisée 
par les agences d’architecture, intéressées par ce profil atypique mêlant approche 
professionnelle et théoricienne.

La place de la recherche en architecture dans la formation des architectes  
est-elle suffisante ? Faut-il la renforcer ? De quelle manière ?
L’institutionnalisation de la recherche dans les écoles d’architecture est 
relativement récente. À l’ensa de Normandie, la prise de conscience a été tardive. 
Le développement de la recherche en architecture ne fait partie du projet 
d’établissement que depuis 2009. Si cela prend du temps, les résultats sont là. Nous 
avons été accrédités cette année comme équipe de recherche par l’enseignement 
supérieur, et nous intégrons une école doctorale de la Communauté d’Universités 
et Etablissements Normandie Université (ComUE NU). Autre évolution, des 
enseignants ayant une habilitation à diriger des recherches (hdr) arrivent dans 
l’école. Nous en accueillons 3 à la rentrée prochaine. Le puca nous sollicite 
également pour participer à des travaux de recherche. Cet engagement en faveur  
de la recherche contribue à élever le niveau de l’école.
Mais, pour que la recherche trouve toute sa place dans les écoles d’architecture, 
la mise en place d’une gouvernance territoriale forte est nécessaire. Les chaires 
de recherche pour lesquelles des appels à projet ont été récemment lancés vont 
permettre de travailler sur des problématiques portées par différents organismes. 
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C’est le cas avec la chaire en cours de construction sur le littoral, question centrale 
en Normandie. Il faut inventer des modèles de gouvernance afin que la recherche 
prenne corps, en impliquant les étudiants dans ces travaux de recherche.  
Le statut d’enseignant-chercheur participe à cette transformation. Tout cela ouvre  
de nouvelles perspectives pour l’enseignement et la pédagogie, avec à la clef  
une qualité architecturale de plus en plus grande. Des indicateurs tangibles et réels 
attestent de ces évolutions favorables.

Quel est le rôle du puca dans le développement de la recherche dans une école 
d’architecture comme la vôtre ?
Il donne de la visibilité à nos propres travaux de recherche. En outre, l’arrivée  
de Virginie Thomas, responsable du programme Requalification à haute 
performance énergétique de l’Habitat (reha) au puca, nommée par la Ministre au 
sein du Conseil d’administration, va nous apporter un nouveau souffle pour renforcer 
la recherche au sein de l’école.

Comment la recherche en architecture et l’expérimentation peuvent-elles  
participer à relever les défis environnementaux auxquels sont soumis les projets 
d’architecture ?
Encore trop souvent la puissance publique ignore les compétences de l’architecte 
dans la réponse à ces défis, par sa connaissance des matériaux bio-sourcés 
notamment, mais aussi par sa capacité à prendre en compte les usages et la 
qualité des espaces. Il faut mettre en lumière ce savoir, comme il faut encourager 
l’expérimentation à l’échelle 1. L’expérimentation menée dans les écoles 
d’architecture contribue à accompagner cette mutation environnementale. Nous 
avons, à l’ensa de Normandie, développé un partenariat avec Eiffel pour utiliser 
une mini-soufflerie à échelle 1. Elle permet aux étudiants de tester des solutions 
architecturales. L’expérimentation est fondamentale. Elle rend possible l’évaluation 
de solutions de bon sens, que l’on a trop tendance à oublier. Avec l’expérimentation, 
nous revenons à des enjeux d’économie circulaire. La recherche redonne des lettres 
de noblesse à des éléments aussi simples que le vent. C’est enthousiasmant de voir 
tout ce qu’elle permet de faire en école d’architecture.

De quelle manière une école d’architecture peut-elle se saisir du « permis de 
faire » porté par la loi sur la création, l’architecture et le patrimoine ?
Les écoles d’architecture sont des pépinières de talents. Le « permis de faire » donne 
la possibilité de desserrer le carcan normatif, bien sûr, mais aussi d’élaborer et 
proposer des solutions nouvelles. Des partenariats permettaient déjà de rendre cette 
pépinière inventive, en donnant la possibilité aux étudiants, par un travail d’esquisse, 
d’apporter des idées aux maîtres d’ouvrage. Avec le « permis de faire », les étudiants 
vont peut-être devenir des acteurs directs, collaborant avec des architectes et des 
maîtres d’ouvrage. En coconstruisant avec eux, ils vont pouvoir entrer dans une  
plus grande opérationnalité, en confrontant leurs idées à la faisabilité de celles-ci.
À l’ensa de Normandie même, le « permis de faire » pourrait être une possibilité  
de sauver l’atelier du parc, un bâtiment de 600 m2 construit dans les années 90.  
Des coûts de remise aux normes, erp notamment, freinent sa réouverture.  
Le « permis de faire », tout en faisant acquérir des compétences aux étudiants,  
et par la mise en œuvre de synergies entre différents partenaires, pourrait contribuer  
à la sauvegarde de ce patrimoine architectural contemporain. Cette perspective  
est très stimulante pour une école d’architecture.
� Propos recueillis par Pierre Derrouch

Biographie
Architecte et paysagiste de formation, Fabienne Fendrich a exercé son activité  
au sein de l’agence Architecture en paysage qu’elle a créée dans les années 90 à 
Paris, puis à Lille. 
Elle a eu l’occasion de travailler sur des projets majeurs tels que l’îlot Saint-Maurice  
à Lille, l’aménagement des transports en commun de Douai ou encore des projets 
de mise en valeur et de réhabilitation de grands parcs historiques.
De 1993 à 2005, en parallèle à son activité d’architecte dplg paysagiste, elle a été 
enseignante dans une articulation constante entre paysage et architecture.
Elle assure, depuis 2009, la direction de l’ensa Normandie. 



Le genre urbain, Les Annales de  
la recherche urbaine, n°112

168 pages, juin 2017

Derrière la 
modernité des 
modes de vie 
urbains dans les 
pays occidentaux, 
l’on serait tenté 
de penser que 
la présence des 
femmes dans 
la ville, et leurs 

pratiques spatiales ne diffèrent finalement 
pas ou peu des hommes ou du moins 
qu’elles ont accès, si elles le souhaitent, aux 

différentes ressources de la vie urbaine. Or, 
de nombreuses recherches révèlent que l’on 
a tendance à occulter les différences de sexe 
dans l’espace urbain et dans l’expérience 
que les femmes et les hommes en ont.
Mais cette indifférenciation n’est 
qu’apparente et conduit le plus souvent à 
reproduire les représentations dominantes 
et des formes de hiérarchisation. Enfin, 
l’approche par le genre de l’urbain ne 
se limite pas – loin s’en faut - à la seule 
question des femmes dans l’espace public, 
comme en témoigne la diversité des 
thématiques abordées dans ce dossier.
Ce numéro des Annales de la recherche 
urbaine vise donc à montrer les 
interrelations entre le genre et l’espace 

urbain, pris dans leurs différentes 
dimensions. Les articles dévoilent comment 
le genre se combine avec de multiples 
autres variables (classe sociale, origine 
ethno-raciale, type d’espace urbain, capital 
social et culturel, etc.) rendant vaine toute 
lecture univoque ou simpliste. Afin de 
rendre compte des logiques complexes qui 
articulent le genre et la ville, ce numéro 
analyse une multiplicité de situations et 
de territoires, centraux ou périphériques, 
en France et ailleurs (Algérie, Brésil, 
Colombie, Japon).

Pour plus d’informations :  
Bertrand Vallet 
bertrand.vallet@developpement-durable.gouv.fr

Coordination : Bertrand Vallet 
bertrand.vallet@developpement-durable.gouv.fr 
Ces publications sont consultables sur  
le site du puca. 
Pour faire une demande d’abonnement gratuit : 
Christophe Perrocheau 
christophe.perrocheau@i-carre.net

N°  34 – L’incertain tournant serviciel 
des gares

 
Inscrites dans des 
stratégies multi-
acteurs, vouées à 
accueillir des flux 
de voyageurs plus 
massifs, les gares 
connaissent des 
transformations 
fonctionnelles 
et symboliques 

profondes. Elles cristallisent de fortes attentes 
en termes de sécurité, de confort et de 
services. Le séminaire du 11 avril 2016 s’est 
ouvert sur l’interrogation suivante :  
À quelles conditions pourra-t-on demain 
considérer les gares comme des lieux publics 
à la fois intensifs et apaisés, dotés de multiples 
ressources urbaines, ouverts à une grande 
diversité des pratiques, et rayonnant à l’échelle 
d’un quartier ou d’un morceau de ville ?
La place des services intermodaux, des com-
merces de proximité et des lieux de travail 
éphémères ayant été perçue comme centrale 
dans cette dynamique, ces éléments ont été 
questionnés du point de vue des usages nais-
sants et des gains attendus en termes de proxi-
mité, de mixité, d’accessibilité et d’expérience 
de la mobilité qu’ils offrent. Cependant, les 
questions relatives au choix de ces services, 
à leur adéquation aux besoins des voyageurs 
et aux règles de gestion sur lesquelles ils 
reposent ne sont pas neuves.

 

∑	 Production urbaine de solidarité
Développement local et logement :  
typologie des questions territoriales
La ville ordinaire et la métropolisation 
Métropolisation 
Mise en tourisme des lieux ordinaires
Politiques locales de l’habitat
Vers des politiques publiques de densification  
et d’intensification « douces » ?

∑	 Transition éco-énergétique
Amélioration énergétique du patrimoine rural : 
quelles parts et perspectives pour l’auto- 
réhabilitation? 
Amélioration énergétique en copropriétés 
Approche globale des rénovations énergétiques 
des logements privés 
bepos, smart grids, territoires et habitants 
bim Maquette numérique 
Immeubles à vivre en bois
L’appareil industriel français face à l’exigence 
de réduction des émissions de ges
Prébat - Plate-forme de recherche et  
d’expérimentation sur l’énergie dans le bâtiment 
Réduction de la précarité énergétique 
reha : requalification à haute performance 
énergétique de l’habitat 
S’adapter/atténuer les changements clima-
tiques : alternative bioclimatique pour l’habitat
Vers des bâtiments à énergie positive
Vers une énergie positive augmentée :  
du bâtiment au territoire
 

∑	� Adaptabilité des villes, des modèles  
et des territoires
Approches économiques des dynamiques 
urbaines 
Plateforme d’Observation des Projets et 
Stratégies Urbaines - popsu

Des gares au cœur de l’innovation urbaine 
Europan
L’international comme ressource et contrainte 
des modes de faire la ville-cité 
Sites exceptionnels et développement  
équilibré des territoires 
Université et territoire 
Ville intelligente

∑	� Hors champ de la production urbaine  
et architecturale
Le hors champ de la production urbaine 
Logement Design pour tous 
Normes et fabrique du bien commun 
Retour sur vingt ans d’évolutions des modes 
d’action publique urbaine
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Comment la France a tué 
ses villes
Olivier Razemon, Éditions Rue de 
l’échiquier, Collection Diagonales,  
208 pages, février 2017, 18 €

Silence, on ferme, tel aurait pu être le titre 
de cet ouvrage dénonçant la lente agonie 
dans une relative indifférence des petites et 
moyennes villes de France, asphyxiées par 
la disparition inexorable des commerces de 
proximité quand ce n’est par la pollution 
automobile. La chronique est sans appel : 
le pays vit une crise urbaine majeure. 
L’auteur, Olivier Razemon, journaliste 
indépendant spécialiste des transports et 
de l’urbanisme, pointe du doigt la grande 
distribution installée en périphérie et qui a 
porté un coup fatal aux centres-villes. Les 
habitants qui le peuvent suivent le même 
mouvement, optant pour le périurbain. 

Résultat, toutes ces communes se vident 
lentement, avec pour corollaire une 
augmentation des logements vacants. 
Que font les élus ? Pas grand chose 
déplore Olivier Razemon. Ils continuent 
de privilégier ZAC et lotissements, et 
d’accorder généreusement des permis de 
construire aux grandes surfaces, convaincus 
d’en tirer un bénéfice en termes d’emplois 
pour leurs administrés. Le remède semble 
pourtant faire plus de mal que de bien. 
Au chapitre 8, pivot du livre, consacré aux 
« coupables » de ce délitement, O. Razemon 
souligne qu’« en pratique, pourtant, les 
hypermarchés créent moins d’emplois que 
les petits commerces ». Mais, le journaliste 
refuse la fatalité, et relaie quelques pistes 
explorées par différentes communes. C’est 
l’un des mérites de cet ouvrage que de ne 
pas proposer de recettes toutes faites pour 
redonner vie à ces centres urbains « en 
jachère », mais de miser sur l’inventivité et 
le bon sens de chacun. Elus, urbanistes mais 
aussi habitants sont ainsi appelés à participer 
à la mise en œuvre d’autres modèles basés 
sur des espaces publics de qualité, en 
donnant « la priorité aux déplacements les 
moins consommateurs d’espace et les plus 
efficaces en termes de relations sociales », 
histoire qu’enfin les centres ne soient plus 
laissés de côté.

Pour en savoir plus : 
Bénédicte Bercovici  
benedicte.bercovici@developpement-durable.gouv.fr

zoom sur

Librairie

MasCobado : habitat participatif  
à Montpellier

Collection Images, cahier n°9, 180 p., puca, 
novembre 2016

Deux bâtiments bioclimatiques à l’architec-
ture ciselée, vingt-trois logements personnali-
sés et déclinés selon une grande diversité de 
typologies, trois statuts d’occupation, une salle 
polyvalente, des buanderies, une terrasse, 
trois chambres d’amis partagées : l’opération 
MasCobado relève d’une programmation 
toute professionnelle… pourtant menée par 
des « amateurs ».
Ce sont en effet les futurs habitants, une 
poignée de montpelliérains convaincus par 
les vertus de l’habitat participatif, qui ont 
mené de bout en bout le projet. Assistés par 
une société de conseil spécialisée et d’amo 
sélectionnés par le puca dans le cadre du 
programme Logement Design pour tous, ils 
ont découvert et se sont approprié des notions 
complexes pour composer leur habitat.
Pour y parvenir, il leur a fallu apprendre vite 
et bien. Ce fut le rôle d’ateliers de sensibi-
lisation à l’architecture et de travail sur site 
qui ont amené les futurs habitants à préciser 
leur projet, à mesurer l’espace, à savoir exac-
tement ce qu’ils voulaient. Ateliers poursuivis 
par la mise au point d’un programme corres-
pondant aux vœux et exigences du groupe et 
décliné en fiches programmatiques discutées, 
affinées et validées en concertation avec 
l’équipe d’architectes retenue.
Au terme de ce travail programmatique 
intense, en parallèle duquel il a fallu affronter 
des difficultés liées au montage financier de 
l’opération, chaque habitant a pu trouver 
un équilibre satisfaisant entre ses souhaits de 
départ, ses capacités financières et les qualités 
attendues de son logement.

Pour plus d’informations : 
Christophe Perrocheau 
christophe.perrocheau@i-carre.net 

L’intégration des usages et usagers 
dans un projet immobilier - Le cas de 
l’opération Ilink sur l’île de Nantes

Collection Images, cahier n°10, 120 pages, 
puca, février 2017 - Version complète, 
177 pages, mars 2017 -  Photographies  
de Romain Gibert

Le projet Îlink à Nantes est singulier dans son 
élaboration : les promoteurs-constructeurs 
ont intégré à leur équipe des entreprises 
pour devenir propriétaires. Le travail photo-
graphique commandité par le puca donne 
à voir le contexte et l’environnement, le 
projet immobilier en construction ainsi que 
les équipements et services mutualisés qui 
préfigurent la vie sociale qui se déploiera au 
sein de l’îlot.

Pour plus d’informations : 
Bénédicte Bercovici 
benedicte.bercovici@developpement-durable.gouv.fr 

Site internet du puca, Rubrique 
Ressources en ligne/vidéos :

 
• �Retour sur vingt ans d’action publique 

urbaine : Innovation politique et 
prospective urbaine - Circulation des 
modèles d’action publique

• �Cycle « Villes intelligentes » 2 - Les 
politiques de la « ville intelligente » - 
Modèles et big data 

• �Au-delà du tourisme. Partages, 
expériences, hybridations

• �Réinventer l’ordinaire : les fronts pionniers 
du tourisme. Lieux, acteurs, imaginaires

• �Déprises d’enclaves touristiques et sorties 
du tourisme : recomposition des territoires 
et réappropriations civiles 

• �Vers des politiques publiques de 
densification et d’intensification 
«douces» ? 

• �Rencontres Popsu «Etre métropole dans 
un monde incertain» (2016-2017)

• �« Un mariage en 2035 – Road trip breton, 
connecté et solidaire »

• �Biens communs et territoires - Enjeux et 
perspectives 

• �Internationalising cities - Urban fabric 
and urban policies in a globalising world - 
Putting cities on the world map 

Pour en savoir plus : 
Bénédicte Bercovici 
benedicte.bercovici@developpement-durable.gouv.fr 

collection images

vidéos du puca 

les annales de la recherche urbaine

co-édition

publications du puca

à paraître

Collection popsu

• �« La métropole en référence »,  
sous la direction de Patrice Godier, 
Thierry Oblet, Guy Tapie,  
éditions Le Moniteur

Collection puca

• �Un demi-siècle d’urbanisation  
dans la région lyonnaise 1962-
2010 », Guy Burgel, Nicolas Ferrand, 
éditions du puca

réseaux sociaux

Nous suivre sur :

@popsu_puca

Catalogue des 
publications du 
PUCA 2007-2017 :
 
62 pages, 2017 
 
 
 

Pour plus d’informations :  
Christophe Perrocheau 
Christophe.Perrocheau@i-carre.net 

Plaquette de 
présentation de 
la Plate-forme 
d’observation des 
projets et stratégies 
urbaines (POPSU):

 
32 pages, 2017, 

version anglaise et française

Pour plus d’informations :  
Christophe Perrocheau 
Christophe.Perrocheau@i-carre.net 

Bénédicte Bercovici 
benedicte.bercovici@developpement-durable.gouv.fr 

POPSU :  
Les intelligences 
territoriales 
en partage
 
Supplément de la 
Revue Traits urbains, 
24 pages, juillet 2017 

Pour plus d’informations :  
Bénédicte Bercovici  
benedicte.bercovici@developpement-durable.gouv.fr 

Europan, une 
aventure à suivre

 
Hors-série n°60 de 
la Revue Urbanisme, 
66 pages, juin 2017 
 

Pour plus d’informations :  
Oriane Couturier 
o.couturier@europanfrance.org

Direction générale de l’Aménagement,  
du Logement et de la Nature.

(Ré)concilier architecture et 
réhabilitation de l’habitat

Christian Moley, Editions Le Moniteur, 
puca, 280 pages, 42 €

Créer à partir de 
l’existant
La recherche 
d’efficacité 
énergétique et de 
confort incitent 
à procéder à la 
réhabilitation 
ou à la 
requalification, 
associée à des 
extensions ou 
surélévations. 

Dans ce type d’opérations lourdes, les 
enjeux architecturaux sont importants, 
bien que ce champ soit considéré, le plus 
souvent, comme peu propice à l’ambition 
créative. Cet ouvrage propose une 
réflexion théorique et pratique sur la place 
de l’architecture dans la requalification 
de l’habitat collectif en rassemblant une 
analyse détaillée d’environ 200 opérations 
parmi les plus marquantes.

Pour plus d’informations :  
Christophe Perrocheau 
Christophe.Perrocheau@i-carre.net

collection « le quatre pages »  du puca
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